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Depuis l’élection de 
Donald Trump 
comme Président 
des États-Unis, la 

presse française, et en particulier Le 
Monde et Libération, ne sait plus quoi 
nous dire pour décrire la catastrophe : 
fascisme, populisme, responsabilité des 
ouvriers blancs, des hommes, etc. Et ils 
annoncent l’enfer : contre les immigrés, 
contre les « minorités », contre les 
femmes, etc. La social-démocratie y va 
de sa beuglante, en faisant l’inévitable 
parallèle avec Le Pen et quelques autres 
« post-fascistes » européens, comme on 
dit à Sciences-po. Elle déplore 
évidemment que les Américains n’aient 
pas voté pour cette brave femme 
d’Hillary Clinton, celle qui, entre 
autres, éclata de rire en annonçant la 
mort de Kadhafi. Elle sous-entend par 
là qu’il vaut mieux la politique du 
moindre mal en votant pour elle. Mais 
par-là, elle fait semblant d’oublier 
quelques données : en Espagne, par 
exemple, c’est avec l’assentiment des 
socialistes que Rajoye et son parti 
héritier de la phalange sont au 
gouvernement ! Et aussi que partout où 
l’extrême-droite fascisante relève la tête, 
engrange succès électoraux sur succès 
électoraux, ce n’est pas sur un terrain 
vierge, mais sur un terrain labouré par 
la social-démocratie avec sa politique 
au service de l’exploitation et du profit 
capitalistes !  

 
Ce sont les mises en œuvre des 

politiques décidées par les monopoles 
dans l’Union européenne en 
coopération étroite avec leurs cadres 
social-démocrates ! Ce sont les lois du 
travail à la El Khomri, les ANI, les lois 
Macron, les politiques de blocage du 
pouvoir d’achat des travailleurs, les 
cadeaux au Capital. Ce ne sont pas des 
questions relevant de tel ou telle 
responsable politique qu’il suffirait de 
battre à une élection pour que ça aille 
mieux. C’est une politique répondant à 
des logiques de classe : être pour le 
capitalisme, pour la domination de la 
bourgeoisie, plus particulièrement de 
l’oligarchie financière, sur la société, 

c’est mener la politique 
barbare, criminelle, 
d’appauvrissement des 
travailleurs et de leurs 
familles, de préparation 
de la guerre, et 
d’enrichissement de 
l’oligarchie ! Le discours 
affirmant « avec les 
autres, ce serait pire » est 
mensonger : la politique 
du moindre mal 
débouche toujours sur la 
politique du pire ! Et 
Hillary Clinton comme 
Barack Obama ont préparé le terrain à 
Trump, qui fera une politique 
globalement peu différente puisque ce 
sera toujours celle des monopoles.  

 
Pour revenir à Paris, nous pouvons 

voir sous nos yeux que l’essence de la 
politique mise en œuvre par M. Valls 
est exactement la même que celle du FN 
et de LR : en 15 jours, nous avons eu 
droit à une tentative de mise en place 
d’un nouveau fichier informatique 
destiné à contrôler l’opinion publique, à 
des menaces contre les policiers qui 
expriment leur revendications (voir ar-
ticle page 4), et à l’annonce faite par 
Valls de pérenniser l’état d’urgence 
jusqu’aux législatives ! C’est ainsi que 
ces messieurs qui, quand le Capital se 
sent menacé quelque part, ont les Droits 
de l’Homme plein la bouche, sont en 
train de mettre en place un tournant 
autoritaire gravissime renforçant de 
manière drastique le caractère 
antidémocratique des institutions de la 
Ve République dans le sens réclamé par 
le FN comme par le Parti républicain. 
L’annoncer au moment du 13 
novembre, c’est une véritable insulte à 
la mémoire de ceux qui ont été 
assassinés par les fascistes de l’EI ; en 
utilisant avec cynisme ces événements 
tragiques pour perpétrer ses mauvais 
coups, le premier ministre, comme le 
Président de la République, font la 
démonstration que la question n’est pas 
de savoir si Trump, Le Pen et Sarkozy 
sont des réactionnaires, (c’est clair !) La 
vraie question, c’est que toute politique 

de gestion du capitalisme conduit à la 
réaction la plus noire.  

 
En créant le Parti Communiste 

Révolutionnaire de France, nous avons 
voulu donner une arme au prolétariat, 
aux masses populaires de notre pays, 
pour que leurs luttes, leurs aspirations, 
ne soient pas dévoyées. À bien des 
égards, le capitalisme est un régime 
obsolète. Mais c’est un régime 
dangereux pour la planète, parce que la 
loi du profit s’oppose à une maîtrise 
harmonieuse de la nature et de 
l’environnement ; parce qu’il porte la 
guerre en lui. 

 
Mais c’est un régime qui est 

synonyme de misère, d’oppression, 
d’exploitation de l’homme et de la 
femme par l’homme et la femme. Ce 
système doit être remplacé par un autre 
où le pouvoir sera celui des travailleurs, 
où les moyens de production et 
d’échange seront à tous et pour tous, où 
la production, le développement social, 
seront maîtrisés par une planification 
centralisée reposant sur la satisfaction 
des besoins. C’est là l’avenir socialiste-
communiste à conquérir. Le combat est 
dur, mais il en vaut la peine. Rejoignez-
le avec le PCRF. 

 
 

 Intervention Communiste  

Un Valls peut cacher un Trump  
EDITO 


